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 Mon expérience à l’université d’Ochanomizu (plus communément dénommé お茶大 ici) m’a 

été très bénéfique et je ne regrette pas du tout de m’être lancée dans cette aventure. Elle m’a permis 

de sortir de ma zone de confort tout en étant bien entourée, par l’équipe éducative, le bureau des 

relations internationales, les concierges du dortoir etc. Le système d’accompagnement est très vaste et 

vous ne manquerez jamais d’interlocuteurs. 

Comparativement aux autres universités 

tokyoïtes, Ochadai est de taille modeste et le 

campus est également relativement petit. Je le 

trouve personnellement très agréable car je n’ai 

ainsi pas à changer de campus selon les jours et la 

présence de nombreux arbres créent une bulle au 

milieu de la mégalopole. La présence du dortoir dans 

l’enceinte même du campus ajoute à la praticité de 

la vie étudiante. 

Mon deuxième semestre à Ochanomizu 

marque également la fin de mon échange. Celui-ci a 

filé plus vite que le précédent. À vrai dire, je ne 

réalise toujours pas que mon retour approche, nous 

sommes maintenant à quelques jours d’août et je 

boucle mes derniers rapports. Cela dit, je ne suis 

vraiment pas habituée à étudier en juillet, peut-être 

est-ce la raison pour laquelle je n’ai pas l’impression 

d’avoir fini mon année, car je ne l’ai littéralement pas 

finie. Le calendrier universitaire d’Ochanomizu 

commence et fini tard et il y a cours jusqu’au mois 

d’août. Pour celles qui comptent faire leur échange en fin de cursus, prenez garde aux processus de 

sélection pour la suite de vos études. Cela rajoute un stress conséquent de tout organiser à distance, 

mais cela reste possible, moyennant plus de mails, d’examens et entretiens zoom et en s’organisant 

bien. 

J’ai pu intégrer le club de danse traditionnelle, les débutantes comme les initiées y sont le 

bienvenu. Les activités du club ont lieu le vendredi après-midi et nous sommes libres de nous y rendre 

à l’heure qui nous convient le plus. Bien que traditionnellement dansé en kimono, nous nous 

changeons ici en yukata pour des raisons pratiques. La professeure enseigne en moyenne une danse 

par semestre, et ne manque jamais de conseils pour améliorer posture et mouvements. Les activités 

ont lieu dans la partie commune du dortoir, on peut y réserver des salles insonorisées, de style japonais 

etc. Les étudiantes logeant au dortoir ont en plus, accès aux différents espaces communs présents à 

chaque étage (terrasse, salle de sport, salle de tatami, salle de réunion, salle de cinéma avec un grand 

écran, un canapé et des enceintes, grande cuisine et salle à manger et enfin, différents espaces de 

travail). 



Hormis les cours pour les étudiantes étrangères, 

qui sont classés par niveau en langue, nous avons 

également la possibilité de suivre des cours 

universitaires. Il faut envoyer un mail directement au ou 

la professeur.e de la matière pour avoir son accord. S’il 

est assez facile de se voir attribuer presque n’importe 

quel cours, il faut néanmoins faire attention au niveau 

choisi et à votre capacité à valider le dit cours…J’ai 

personnellement beaucoup apprécié la liberté procurée 

et la large gamme de cours disponible. Ce semestre j’ai 

même pu créer un évènement dans le cadre d’un cours ! 

L’avantage de faire un séjour d’un an c’est de 

pouvoir profiter de toutes les saisons. L’été au Japon 

s’agrémente de festivals et de desserts estivaux pour 

combattre l’humidité et la chaleur. Qui dit retour, dit 

aussi paperasse…Mais nous restons très bien 

accompagnées donc c’est très rassurant. 


